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toute sur un ardent et profond amour de Dieu ? Les saints 
ont excédé dans le bien. Et l’on conviendra qu’il y a loin de 
l’austérité d’un Saint Pierre d’Alcantara aux ■prescriptions 
modérées, laissées par le Patriarche séraphique. Je ne sa
che pas que, même aux beaux jours du Chapitre des Nattes, 
tous les frères aient abusé des cilices et des macérations vo
lontaires. Or, qui oserait prétendre que les quatre mille du 
Chapitre ne constituaient pas une élite ? Et ainsi le nom
bre n’est pas irrémédiablement en désaccord avec la sélec
tion. Quelques millions de Tertiaires, épars à travers le mon
de, tous animés de l’esprit éminemment évangélique du Pau
vre d’Assise, seraient donc encore, en dépit du nombre, un 
groupe de choix.

L’Ordre de Saint François est encore, à l’heure actuelle, 
de toutes les familles religieuses, la plus considérable. Les 
Frères Mineurs de toutes nuances sont trente mille. Ils ont 
dépassé, à une certaine époque, les cent mille. Le siècle qui 
vit cela reste dans l’histoire l’ère de la renaissance francis
caine,. et il évoque le souvenir de ces années glorieuses où 
l’Observance, et bientôt après, les Réformes sorties de son 
sein, produisant une phalange admirable d'hommes émi
nents en sainteté et féconds en œuvres. L’histoire monasti
que prouve que le déploiement extérieur des cloîtres est en 
raison directe de l’intensité de la vie intérieure. Par contre, 
le relâchement de la discipline, même en des temps favora
bles, amena toujours une diminution notable des vocations. 
L’évidence des faits atteste que, pour repeupler des com
munautés qui dépérissent, le réformateur n’a qu’à y réintn> 
duire la régularité, la discipline, le silence, l’esprit d’oraison, 
le travail, le désintéressement et l’amour de Dieu.

Pour m’en tenir au seul Tiers-Ordre, il est démontré que 
les Fraternités nombreuses sont, pour l’ordinaire, les mieux 
disciplinées, les plus ferventes, celles où l’on est animé du 
meilleur esprit. Le Tiers-Ordre, à son origine, était le pro
longement naturel des communautés de Frères Mineurs. 
Les couvents s’échelonnant à de courtes étapes, par tout le 
monde, l’Ordre des Pénitents suscita bientôt, dans toute l’é-


